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POUR S’ATTAQUER A LA PAUVRETE, IL FAUT PLUS QUE DES PROJETS 

Un certain nombre de publications influentes ont récemment mis en valeur les interactions entre des 
écosystèmes sains et le bien-être humain (World Resources, 2005 ; Evaluation de l’écosystème pour le 
Millénaire). Le Critical Ecosystem Partnership Fund (CEPF) [Fonds de partenariat pour les écosystèmes 
critiques] est un important fonds de conservation géré par Conservation International (CI) qui reconnaît tout 
particulièrement ce lien entre les hommes et la nature.  

Institué en 2000 par CI, la Banque mondiale et le Fonds pour l’environnement mondial (FEM), le CEPF 
compte aussi désormais la Fondation MacArthur et le gouvernement du Japon aux rangs de ses partenaires 
donateurs et dispose d’un budget opérationnel de 125 millions de dollars US. L’objectif du Fonds est de faire 
avancer la conservation dans ce que l’on appelle les “points chauds de la biodiversité” à travers le monde en 
mobilisant l’action de la société civile.  

Par conséquent, des dons sont réalisés pour soutenir une variété d’organisations de la société civile et pour 
encourager les alliances stratégiques entre différents  groupes, afin de démultiplier les impacts tout en 
évitant une duplication des efforts. Jusqu’ici le CEPF a accordé des dons de près de 70 millions de dollars 
US et, cinq ans après la naissance de l'initiative, une évaluation indépendante a été commanditée à la fin de 
l’an dernier afin de déterminer son efficacité à ce jour.  

Etant donné que le CEPF se concentre sur les secteurs riches en biodiversité dans les pays en 
développement, les initiatives qui lient la conservation de la biodiversité à la réduction de la pauvreté sont 
jugées comme un élément primordial de ce fonds.  

La Banque mondiale et le gouvernement du Japon en particulier tiennent beaucoup à ce que le CEPF cadre 
avec leur préoccupation majeure de réduction de la pauvreté. Les évaluateurs ont découvert que si un 
certain nombre de dons significatifs ont “fourni une base pour améliorer les revenus et le bien-être 
économique des communautés pauvres”, par des opportunités de création d’emplois, de génération de 
revenus, etc., la réduction de la pauvreté n’a pas été un axe déclaré des profils écosystémiques qui guident 
les priorités d'octroi de don. De surcroît, les impacts directs des projets sont modestes, localisés et 
difficilement cumulables. Des impacts plus marqués sur la pauvreté ne se feront probablement sentir qu’à 
plus long terme grâce à l’effet qu’aura le processus du CEPF sur les politiques, les institutions et les 
capacités de la société civile. Bref, une fois de plus la gouvernance s’est avérée comme la première entrave 
au succès.  

Les implications pour le cepf? Le soutien assidu au renforcement des capacités des organisations de la 
société civile est un élément vital pour exaucer la vision du CEPF en matière de conservation de la 
biodiversité et de bien-être humain – et des fonds accessibles aux organisations locales comme ceux du 
CEPF sont une denrée rare. Toutefois, la démultiplication et l’intensification des impacts locaux à court 
terme exige que l’accent mis sur les organisations locales soit conjugué à des interventions stratégiques : 

• qui travaillent avec des partenaires donateurs pour intégrer la biodiversité dans la politique de 
développement ;  

• qui travaillent avec les partenaires de mise en oeuvre pour intégrer les enjeux liés à la pauvreté 
dans les profils écosystémiques ; et  

• qui mobilisent les organisations du secteur public et privé pour qu’elles élaborent un cadre politique 
plus porteur.  

La bonne nouvelle est que le CEPF réagit d’ores et déjà aux recommandations des évaluateurs et envisage 
d’accorder “une attention toute particulière aux liens entre la conservation et la réduction de la pauvreté" 
dans le cadre de l’amélioration de ses systèmes de suivi des performances et d’explorer comment il pourrait 



contribuer aux processus de stratégie de réduction de la pauvreté. Compte tenu des ressources dont le 
CEPF semble pouvoir disposer – et du fait de la recommandation ferme par les évaluateurs prônant la 
continuité du Fonds – il a le potentiel de devenir un mécanisme captivant pour nourrir des initiatives 
capables de mettre en pratique les recommandations de l’Evaluation des écosystèmes pour le Millénaire. 
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Veuillez adresser les questions ou commentaires destinés aux auteurs à Michael Wells : wells@online.no 

Le rapport peut être téléchargé à partir de : 
www.cepf.net/ImageCache/cepf/content/pdfs/cepfevaluationreport_5fandmanagementresponse_2epdf/v1/ce
pfevaluationreport_5fandmanagementresponse.pdf 

Le lecteur trouvera un complément d’information sur le CEPF en tapant www.cepf.net/xp/cepf/ 
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